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Après le débarquement en Normandie, cette campagne est marquée pour les deux
croiseurs Montcalm et Georges Leygues par deux événements :

• Le premier a lieu le 20 août. Le groupe, complété par le croiseur américain USS
Qincy va « tester » les défenses de la presqu'île de Saint-Mandrier. Le Montcalm, où
l'amiral  Jaujard a mis sa marque, est en tête de la ligne de file. C'est une matinée
d'août, limpide malgré quelques cordons de brume d'ailleurs vite dissipés. À bord du
Georges Leygues qui suit, le directeur de tir, le LV Cornilleau, dans son télépointeur,
admire la baie de Toulon enfin retrouvée. Tout à coup, les batteries de Saint-Elme
armées de canons français de 138 mm, dont les gerbes sont colorées pour faciliter
l'observation, ouvrent le feu sur le Montcalm parvenu à dix kilomètres de la côte. Le
croiseur augmente de vitesse jusqu'à trente nœuds en crachant de la fumée et en
manœuvrant  pour  se  dérober.  Le  Georges  Leygues,  presque  stoppé  au  début  de
l'action, est moins heureux. Malgré la fumée et une montée progressive en allure, il
est encadré par des gerbes aux belles couleurs jaunes et rouges dues aux 138. Il est
touché sur l'arrière dans une baignoire de télécommande des canons de 40. Le feu
prend dans la soute à munitions arrière, des superstructures sont arrachées. Grâce à
l'action des équipes de sécurité, des médecins et des infirmiers, tout rentre dans un
ordre relatif. Le journal de bord du Georges Leygues indique :

« 20 août 1944 à 10 h 20 locales : huit blessés sérieux à l'affût quadruple de
Bofors plage arrière, Gardé les blessés à bord du 20 au 25 août - 26 août
1944 : débarqué cinq blessés à Ajaccio. Nous avons pu conserver trois blessés à
bord »

L'un des hommes débarqués, le matelot canonnier Jean Le Thies mourra peu après
de ses brûlures. Au soir du 20 août, les trois bâtiments du groupe sont au calme sous
le phare du Titan à l'île du Levant et tirent les enseignements de la journée : sur le
Georges Leygues nous avons eu chaud, d'autant que, pendant le trajet vers la Dame
Jaune, à l'entrée de Giens, les canons de 340 de Cépet nous ont gratifiés de quelques
hautes gerbes assez près du bord alors que le Montcalm s'était approché à portée de
haut-parleur. Le matin, lors de notre approche de la côte, le jeune officier de liaison
américain du bord, l'EV  Dawning, qui communique par radio avec les observateurs
aériens, s'entend répondre sur un ton calme par un aviateur anglais : « I'm very
sorry, but l'am shot down » (Je suis navré, on vient de me descendre), peu avant que
son avion aille s'écraser, à ce qu'on nous a dit, quelque part vers Beaulieu.

• Second souvenir le 13 septembre : c'est l'entrée triomphale à Toulon de toute la
flotte. Notre division est en tête avec le contre-amiral Lemonnier, chef d'état-major de
la Marine, qui a mis sa marque sur le Georges Leygues. L'extrémité de la flamme de
guerre, dont la longueur indique les années de campagne hors de France, porte une
étoile de métal qui traîne sur la plage arrière toujours marquée par les impacts des
projectiles. Le Georges Leygues a été cité à l'ordre du Corps d'armée le 29 novembre
1944, puis à l'ordre de l'Armée de Mer le 16 février 1945 avec la citation suivante :

«  Sous  le  commandement  du  capitaine  de  vaisseau  Laurin,  avait  déjà
participé de façon brillante et active aux opérations de débarquement sur les
côtes de Normandie. Le croiseur  Georges Leygues a été violemment engagé
dans toutes les opérations de débarquement en août et septembre 1944 sur les
côtes de Provence. Fréquemment encadré par les tirs ennemis, a répondu avec
vigueur  et  a  exécuté de très  nombreux bombardement  dont  la  précision et
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l'efficacité ont été signalées par les observateurs. A été touché par un projectile
ennemi sans qu'il en résulte la moindre diminution d'efficacité de ce bâtiment,
le  personnel  entier  faisant  preuve du plus  grand  sang-froid.  »  Signé  André
Lemonnier 
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